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9⁴
LE TOUR DU MONDE

dément Phileas Fogg wavait de eœur que ce qu' il en fallait pour se conduire

héroiquement , mais amoureusement , non ! Quant aux préoccupations que les

chances de ce voyage pouvaient faire naitre en lui , il ' y en avait pas trace .

Mais Passepartout , lui, vivait dans des transes continuelles . Un jour , appuyé

sur la rambarde de „ ' engine - room 9, il regardait la puissante machine qui

' emportait parfois , quand , dans un violent mouvement de tangage , Lhélice

' affolait hors des flots . La vapeur fusait alors par les soupapes , ce qui pro -

voqua la oolère du digne garcon .

« Elles ne sont pas assez chargées , ces soupapes ! 8˙6Cria - - il . On ne marche

pas ! Voilà bien ces Anglais ! Ah ! si ' était un navire américain , on sauterait

peut - éètre , mais on irait plus vite !

XVIII

DANS LEQCUEL PHII EAS FOG6G6; , PASSEPARTOUT , FIX, CHA UN DE S0N COTE

VAASES AFFAIRES .

pendant les derniers jours de la traversée , le temps fut assez mauvais . Le

vent devint très - fort . Fixé dans la partie du nord - ouest , i contrariaà la marche

du paquebot . Le Rangoon , trop instable , roula considérablement , et les passagers

furent en droit de garder rancune à ces longues lames affadissantes que le vent

soulevait du large .

Pendant les journées du 3 et du 4 novembre , ce fut une sorte de tempéte .

La bourrasque battit la mer avec véhémence . Le Rangoon dut mettre à la cape

pendant un demi - jour , se maintenant avec dix tours ' hélice seulement , de

manière à biaiser avec les lames . Toutes les voiles avaient été serrées , et ' ᷣtait

encorè trop de ces agrès qui sifflaient au milieu des rafales .

La vitesse du paquebot , on le concoit , fut notablement diminuée , et ' on

put estimer qu' il arriverait à Hong - Kong avec vingt heures de retard Sur

f
Pheurè réglementaire , et plus mème , si la tempeéte ne cessait pas .

Phileas Fogg assistait à ce spectacle ' une mer furieuse , qui semblaäit

lutter directement contre lui , avec son habituelle impassibilité . Son front ne

' assombrit pas un instant , et , cependant , un retard de vingt heures pouvait

compromettre son voyage en lui faisant manquer le départ du paquebot de
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Vokohama . Mais cet homme sans nerfs ne reéssentait ni Impatience ni ennui . II
semblait vraiment que cette tempète renträt dans son programme , qu ' elle fuͤt
prévue . Mrs. Aouda , qui ' entretint avee son compagnon de ce contre temps , le
rouva aussi calme que par le Passé .

Fix, lui , ne voyait pas ces choses du méme il . Bien au contraire . Cette tem -
péte lui plaisait . Sa satisfaction aurait méme étè sans bornes , si le NRangoon
eüt été obligé de fuir devant la tourmente . Tous ces retards lui allaient . car ils
obligeraient le sieur Fogg à rester quelques jours à Hong - Kong . Enfin , le ciel.
avec ses rafales et ses bourrasque 8, entrait dans son jeu. Il était bien un peu
malade , mais qu ' importe ! II ne comptait pas ses nausées , et , quand son corps
Sse tordait sous le mal de mer, Son Sprit ' ébaudissait ' une immensé satisfaction .

Quant à Passepartout , on devine dans quelle colère peu dissimulée il passa
ce temps ' épreuve . Jusqu ' alors tout avait si bien marché ! La terre et ' eau
semblaient étre à la dévotion de son mattre . Steamers et railways ' issaient .
Le vent et la vapeur ' unissaient pour favoriser son voyage . ' heure des
mécomptes avait - elle donc enfin sonné ? Passepartout , comme si les vingt
mille livres du pari eussent du sortir de sa bourse , ne vivait plus . Cette
tempète ' exaspérait , cette rafale le mettait en fuveur , et il eüt volontiers
fouetté cette mer désobéissante ! Pauvre gargon ! Fix lui cacha soigneusement sa
Satisfaction personnelle , et il fit bien , car si Passepartout eüùt deviné le se- ret
Contentement de Fix. I eEllt PaàsSE ! Us lart U

Passepal 1 ndant tout
sur le

pont du HRangoon . Il ' aurait pu res n bas ; il grimpait dans mäture ; il
Etonnait ' équipage et aidait à tout aveéc un — dresse de singe . Cent fois j!
interrogea le capitaine , les officiers . les matelots , qui ne Pouvaient ' empècher
de rire en voyant un garcon si décontenancé . Passepartout voulait absolument
Savoir combien de temps durerait la tempéète . On le renvoyait alors au baro
meétre , qui ne se décidait pas à remonter . Passepartout secouait le baro
méètre, mais rien ' y faisait , ni les secousses , ni les injures dont il accablait
Lirresponsable instrument .

Enfin la tourmente ' apaisa . ' état de la mer se me difia dans la journee du
novembre . Le vent sauta de deux quarts dans le sud et redevint favorable .

Passepartout se rasséréna avec l. temps . Les huniers et les basses voiles
Durent étre établies , et le Nangoon reprit sa route avec une merveilleuse vitesse .

Mais on ne pouvait regagner tout le temps perdu . Il fallait bien en Prendre
son parti , et la terre ne fut signalée que le 6, à einq heures du matin . ' itine
raire de Phileas Fogg Portait ' arrivee du paquebot au 5. Or. ihn arrwait que le6 .
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II Etonnait Léquipage et aidait à tout . . ( Page 95. z

' ẽtait donc vingt - quatre heures de retard , et le départ pour Vokohama seralt

nécessairement manqué .

A six heures , le pilote monta à bord du Hangoon et prit place sur la pass -

relle , afin de diriger le navire à travers les passes jusqu ' au port de Hong - Kong

Passepartout mourait du désir ' interroger cet homme , de lui demander si -

paquebot de Vokohama avait quitté Hong - Kong . Mais il ' osait pas , aimall

mieux conserver un peu ' espoir jusqu ' au dernier instant . II avait confié 88

inquiétudes à Fix , qui — le fin renard — essayait de le consoler , en lui disam

que Mr . Fogg en serait quitte pour prendre le prochain paquebot . Ce qui mettal

U
Passepartout dans une colère bleue .
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enes. . . Page 100. )
Passepartout remarqua un certam nomore ' indig

i Passepartout ne se hasarda pas à interroger le pilote , Mr . Fogg , après

Mais 8

demanda de son air tranquille audit pilote ' il
avoir consulté son Bradshuib ,
savait quand il partirait un bateau de Hong - Kong pour Vokohama .

Demain , à la marée du matin , répondit le pilote .
—Ahly fit Mr . Fogg , sans manifester aucun étonnement .

assé le pilote , auquel
Passepartout , qui était présent , eüt volontiers embi

Fix aurait voulu tordre le cou .

Quel est le nom de ce stèeamer ? demanda Mr . Fogg.
—Le Carnatic , répondit le pilote .
— Néetait - ce pas hier qu' il devait partir ?



— Oui , monsieur , I on a du are ae de ses chaudières , et

Eété remis à demain .

le vous 1 lit Mr. Fogg utomatique redes -

cendit 8

Qi Passepartout , il saisit la main du pilote et ' étreignit vigoureuse -

ment en disant :

Vous , pilote , vous 6tes un brave homme !

Le pilote ne sut jamais , sans doute , pourquoi ses réponses lui valurent cette

amicale expansion . A un coup de sifflet , il remonta sur la pass elle et dirigea

le paquebot au milieu de cette flotille de jonques , de tankas , de bate aux - pècheurs ,

de navires de toutes sortes , qui encombraient les pertuis de Hong - Kong .

Cune heure , le Rangoon était à quai , et les passagers débarquaient .

En cette circonstance , le hasard avait singulièrement servi Phileas Fogg , il

faut en convenir . Sans cette nécessité de réparer ses che udières , le natic fuͤt

parti à la date du 5 novembre , et les voyageurs pour

attendre pendant huit j le départ du paquebot suivant . M

était en retard de vingt - quatre ures , mais ce tard ne

conséEquences facheuses pour le reste du

En effet , stèeamer qui fait de Vokohama à San Franci

Pacifique était en correspondance directe avec le paquebot de Hong - Kong , et

il ne pouvait partir avant que celui - ci füt arrivé . Evidemment il y aurait

vingt - quatre heures de retard à Vokohama , mais , pendant les vingt - deux jours

que dure la traversée du Pacifique , il serait facile de les regagner . Phileas Fogg

8e trouvait donc , à vingt - quatre heures près , dans les conditions de son pro —

gramme , trente - cinq jours après avoir quitté Londres .

Le Carnatie ne devant partir que le lendemain matin à cind heures , Mr . Fogg

avait devant lui seize heures pour ' occα “ ˙er de ses affaires , ' est - - dire de

celles qui concernaient Mrs . Aouda . Au débarqué du bateau , il offrit son bras à

la jeune femme et la conduisit vers un palanquin . Il demanda aux porteurs de

lui indiquer un hotel ,et ceux - ci lui désignèrent PHotel du Club . Le palanquin se

mit en route , suivi de Passepartout , et vingt minutes après il arrivait à desti -

nation .

Un appartement fut retenu pour la jeune femme , et Phileas Fogg veilla à ce

qu ' elle ne manquàt de rien . Puis il dit à Mrs . Aouda qu' il allait immédiatemem

Se mettre à la recherche de ce parent aux soins duquel il devait la laisser à Hong -

Kong . En meme temps il donnait à Passepartout Pordre de demeurer à Lhotel

jusqu ' à son retour , afin que la jeune femme ' y restàt pas seule .
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1 uqu adressa Mr. Fogg conna Ssalt en eflet le négociant parsSe-
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X Cèls IrSs. Aouda ne repondit rien ' abord . Elle Passà sà main sur 8füt

front , ta quelques instants à réfléchir . Puis , de sa douce voLü
Que dois - je faire , monsieur Fogg 2 dit - ellejU

U' est très - simple , répondit le gentleman . Revenir en Euro !10 .＋
Mais je ne puis abuser . .

Vous ' abusez pas , et votre présence ne gene en rien mon programme
Passepartout
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O TPTASSEPARTOUr PREND UN TRO VIr IXTERHET A s0N MAiTRRE. ET CE Ouf ' ENS
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à ce Hong - Kong ' est qu ' un ſlot , dont le traité de Nank ng , après la guerre de 1842
ment ssura la possession à PAngleterre . En quelques années , le génie COlonlsateu
Ong de la Grande - Sretagne y avait fondé une ville importante et eréé un port , I.
hötel port Vi- 1. Céttè ile est située à ' embouchure de la rivi - 6 n, et

s0lxante milles seulem S6parent de la cité portugaise d


	Seite 94
	Seite 95
	Seite 96
	Seite 97
	Seite 98
	Seite 99

